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RÉFÉRENCES 
La migration ville-campagne chez les adultes québécois 
  
 
 
Au-delà des parcours très diversifiés des participants, il est 
apparu que la prise de décision s’était produite à un moment 
où un des aspects structurants de la vie adulte était 
bouleversé : rupture amoureuse ou nouvelle relation, perte 
d’emploi, annonce d’une grossesse, choc post-traumatique, 
etc. Le sens du projet s’appuyait alors sur… 
• des caractéristiques attribuées à la campagne telles que le calme, 
la qualité de vie, l’espace et la nature. 
• Le besoin de bouger, de quitter une situation difficile ou de changer 
de milieu. 
* Prendre la clé des champs  : clé qui permet de sortir de l’endroit où l’on se trouve pour aller en terrain libre (…). S’enfuir.   (Le Petit Robert) http://www.lepetitrobert.fr/curiosites/des-formules-hautes-en-couleurs 
QUESTION DE RECHERCHE 
Les migrations de la ville vers la campagne 
constituent un phénomène de plus en plus courant 
dans les pays occidentaux. 
Parmi les facteurs de migration des néoruraux, on retrouve 
la recherche d’une meilleure qualité de vie, de nouvelles 
modalités de réalisation professionnelle et personnelle 
propres au monde actuel et un contexte contemporain de 
mobilité accrue.1  
 
 
 
 
Les jeunes adultes sont de plus en plus nombreux à faire le 
pas vers la campagne3. À une période de l’existence où se 
consolident plusieurs dimensions de la vie adulte telles que 
le couple, la famille, l’achat d’une maison ou la carrière, ce 
geste peut surprendre… 
NÉORURAUX : « Population qui a vécu en milieu urbain (…) et 
qui a fait le choix de vivre en permanence en milieu rural, pour 
des motifs d’ordre individuel, socioéconomique ou parce 
qu’elle est fortement influencée par les qualités esthétiques et 
environnementales du milieu choisi. » 2 
RÉSULTATS 
Caractéristique 
des participants 
(n = 14) 
Variable # 
GENRE Femmes  
Hommes  
8 
6 
ÂGE  25-29 
30-34 
35-39 
40-44 
2 
3 
5 
4 
OCCUPATION Employé 
Travailleur autonome/ entrepreneur 
Sans emploi 
7 
3 
4 
MILIEU 
D’ORIGINE  
Milieu rural  
Milieu urbain  
7 
7 
RELATION AU 
MILIEU 
D’ACCUEIL 
Migrant de retour   
Nouveau à ce milieu   
3 
11 
J’ai effectué des entretiens semi-dirigés qualitatifs auprès de 14 
néoruraux âgés de 25 à 44 ans et ayant choisi comme terre d’accueil la 
MRC de Maskinongé, en Mauricie.  
Les entretiens visaient à faire émerger le sens du projet à différentes 
étapes de la migration. 
1) CONTEXTE INITIAL : quotidien urbain et conditions d’émergence du projet. 
2) CONCRÉTISATION DU PROJET : décision et migration. 
3) CONTEXTE ACTUEL :  quotidien rural et bilan, retour sur le sens du projet. 
Une analyse thématique a été effectuée afin de faire ressortir des 
éléments récurrents ou divergents sur le sens du projet migratoire. 
Quel sens prend le projet de migrer de la ville vers la 
campagne chez ces jeunes adultes québécois? 
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Les premiers temps ne se déroulant pas toujours à l’image de la 
vie rêvée, une période d’adaptation est nécessaire, tant au 
niveau personnel que social et professionnel. 
Une fois le choc de départ derrière eux, les participants 
s’approprient leur nouvel espace physique, personnel et social, 
et donnent un sens actualisé, à leur choix de rester en 
campagne.  
À l’étape du projet, le sens donné à la migration varie et est 
fortement lié au rapport qu’entretiennent les participants à la 
campagne.  L’idée de s’y installer est une projection un rêve 
qui pourrait ou non voir le jour. Ce peut être… 
• Un projet précis lié au monde rural : avoir une fermette, démarrer un 
projet d’affaires en agriculture;  
• un projet lié à une phase de consolidation : construire le nid familial 
en campagne, retourner à ses racines. 
• Un projet lié à une préférence pour l’environnement naturel :  
rechercher les activités de plein air, ressentir un malaise urbain.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  Peu importe la nature du projet de base, la migration ville-
campagne constitue pour les participants un bond en avant 
effectué à un moment de vie qui appelle au changement.  
   La campagne apparaît comme un terreau où se reconstruire, 
redéfinir sa vie sur de nouvelles bases.  
    Le projet et la décision de migrer ont pour assises les 
perceptions préexistantes que les participants ont de la 
campagne. Celles-ci viendront à leur tour définir certains choix 
dans leur façon de vivre la campagne au quotidien. 
   Qu’il s’agisse d’une réponse à un appel de la nature ou du 
besoin de quitter la ville, il s’avère que la migration relève 
surtout, d’un mouvement vers l’ailleurs et la nouveauté. 
CONCLUSIONS 
